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LE MARCHÉ AUX ROSES.
Introduction.

PIANO.

Par courons gai meal ces rives ai - îué : es

Par.couroas gai.meat

Par cour oas g ai .meat

a.iaè.ne le soir

a _mè ae le sou’

Oa le cre -pus. cule a _ mè ae le soir
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SCÈNE I
LAURE, MARTHE, OCTAVJE , 

CAROLINE.

MARTHE.
Quelle splendide soirée!..

LAURE.

Et que l’air de cette belle ville de 
Nice est doux et pénétrant...

OCTAVIE.

Mesdelles, je propose de jouer au 
jeu de grâces, ou de sauter à la 
corde...

MARTHE.

Non, non; jouons au volant. 
CAROLINE.

Si, si... sautons à la corde...
LAURE.

Pourquoi ne pas nous contenter 
de cette ravissante promenade?

OCTAVIE.

Soit!., mais où donc est notre 
petite amie Claire?., je m’ennuie, • 
quand je ne la vois pas.

LAURE.

Pauvre Claire!., elle est triste...
MARTHE, OCTAVIE, CAROLINE.

Triste!., pourquoi donc?
LAURE.

Chut!., c’est un secret...
MARTHE, OCTAVIE.

Un secret?
CAROLINE.

Un secret d’état?
LAURE.

Oui, mesdemoiselles...
MARTHE, OCTAVIE.

O ma bonne Laure, dis nous le 
bien vite...

CAROLINE.

Nous grillons de le savoir...
LAURE.

Curieuses!.. — Eh bien! mes­
demoiselles...

MARTHE ET OCTAVIE.

Nous écoutons...
CAROLINE.

Achève...
LAURE.

Personne ne peut nous entendre?
MARTHE OCTAVIE.

Personne...
CAROLINE.

Les promeneurs se sont éloignés 
tout exprès pour nous... — parle...
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Moderato.

PIANO.

LAURE.

C'estnn se _ cret et le tra _ hir se raitvi /lain qu’oiqaop.en

_ di _ _ se c’estuu dé _ voir de le tra. _lnr et cependautjeme Ta .
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touche de moi feraLeat el. les sam. te

sam . te

tou.che mon. si . leace est aa dé _ fi l’eaa leur vieat pres qua la

liou clie de moi feraLeat el _ les fi! l’eauleur vieat près qu’à la

louche et de uousfaLt el . le fi! l’eau aous vient pres qua la
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bouche et de nous fait el. le fi l’eauuous vient près.cpià la
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de moi fe _ raient el . les

bou.che et de nous fait el .le fi oui, de nous fait el _ le

fi! l’eau nous vient près, qu’à la
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Ye dis tu pas quon.garde
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MARTHE.
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pez certe et je croîs que vr ai ment dans cette oc - cur _ ren ce nous ne se -

m

I pas trop de trois ànousvcuef à sa lé fen _ _ _rions

y v
Quasi a, piacëre. OCT

gardons le tou.-tes trois

LAURE.

OCT.
non nonnonvous ne sau.rez

j m
parlons le. tou.tes trois Eh.! hien
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garions le tou.tes trois Eh.! bien.
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rien xi oa ri en non rien non nonnoiT vu us ne. saurez rien
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E

fefc Eh! "bien Voy. ez la sainte ni-
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te ni. touche mon silence, est un deJe fais la sam

l’eau nous vieiTtpresqiiàla bouche et de nous el. le fait fi !

Veau nous vientpresquala
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Je fais la sainte ni . touche mon si lence est un de’_

fe l> j>) JH .H h J1
«

Yoy.ez la sainte ni - touche son si lence est un de’-

bouche et de nous el _ le fait fi

ÿ1 ou mi
*

-Y-Y- =£=±; ~y *r

m£ m t1 f

fi; l’eau leur vient près qu’à la houche de moi fe . raient el _ les

I J1 É ■ 11 £
fi; I’eaunous vient presqu’àla houche et de nous fait el . le

t m £=^=EL:. y- 4 S

fi! fi! fi! fi ! fi! fi! fi!

F VU UU UC U L.
1^? fe fe h
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m
fi l’eau leur vient près qu’a la bouche de moi fe.raient el - les

E à i i m
fi! l’eau nous vient près qu’à la

U J» > J»,

bouche et de nous fait el . le

S m ? &

M fi! oui et de nous el le fait
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i, i r rr
fi lean nous vient presquà la touche de moi fe _ raient el - lers

^ j'lf F FC M j' J* j! J
^ fi l’ean nous vientpres qua la tou.che et de nous fait el _ le
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fi oui et de nous el _ le fait
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Ê m i E

j? p.%\
fl'oui de nous el le fait fi! fi! fi! fi! fi! l’eaunousvientpresqu’a la

fi! oui de nous el-le fait fi! fi! fi'1 fi! fi! l’eau nous vientpres qu’à la

7 Jo i J±=J=j!
fi! oui de nous el. le fait fi! fi! fi! fi! fi! feaunousvientpresqu’à. la

touche de moi fe raient el .les

touche de moi feraient el -les
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CAROLINE .

Si. tou.tes les trois seule.

ment vous connaissiez ce grandmjs .tè re,vousne pour, nez ap.parem

$%% 7 V

ment me le cacher et me le tai Ce grand se
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OCTA VIE.

Nous refuser une confidence, qui 
peut nous aider à combattre le cha­
grin de Claire...

MARTHE.

C’est très mal...
LAURE.

Puisque vous y tenez...
TOUTES.

Ah!.,
LAURE.

Je me décide...
TOUTES.

Ce n’est pas malheureux...
LAURE.

Notre amie Claire est triste...

LAURE.

On vient... de la discrétion... 
promettez moi...

toutes.
Nous le promettons...

LAURE.

Si Claire apprenait que je lui ai 
manqué de parole... -—mais, laissez 
faire, je trouverai bien le moyen...

CAROLINE.

Voici mad« de Star et la petite 
négresse qu’elle a prise à son ser­
vice, il y a quelques mois; allons 
retrouver Clair/e.,.

MARTHE

Et la consoler...

TOUTES.

Parce que?..
LAURE.

Parce qu’elle croit que sa maman 
ne l’aime plus...

MARTHE.

Est-ce possible!..
OCTAVIE.

Pauvre petite!..
CAROLINE.

Pauvre amie!..
MARTHE.

Comment made de Star, si bonne, 
si affectueuse pour tout le monde, 
pourrait-elle ne pas aimer sa fille !

LAURE.

Le fait est que c’est étrange, mais 
rien n’est plus vrai Claire a long- 
tems reculé devant une confiance 
qui l’affligeait, mais je l’ai plusieurs 
fois surprise à pleurer; j’ai voulu 
connaître le motif de son chagrin : 
j’ai tant insisté qu’elle m’a appris 
que depuis quelques mois, sa maman 
est sévère pour elle.... El quelque­
fois injuste....

CAROLINE.

Oh ! si les petites filles venaient 
au monde avant les mamans!..
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(Elles sortent par la droite ilad* de Star et 
Ebénia entrent par la gauche).

SCÈNE II.
MAD' DE STAR, EBÈNIA.

MAD' DE STAR.

Tu es certaine, Ebènia, d’avoir 
vu ce que tu viens de me raconter.

EBÈNIA.

Pitite maîtresse à moi si bonne 
que moi voudrais pas li mentir...
— pitite mamzelle Claire a battu 
son king’s Charles... bien fort... 
bien fort...

MAD' DE STAR.

C’est étrange!., comment ma fille 
Claire, que j’aime de toute mon 
âme, a-t-elle pu changer à ce point?.. 
Elle, qui naguère était bonne et 
sensible, serait devenue cruelle...
— si je n’accordais toute ma con­
fiance à cette petite négresse, que 
j’ai comblée de mes bienfaits, je 
douterais encore.

EBÈNIA.

Maîtresse est affligée... Maîtresse 
aimer toujours pitite demoiselle...

MAD' DE STAR.

Claire est ma fille ; et, malgré les 
rapports défavorables que tu me fais 
chaque jour sur son compte, je ne 
puis m’empêcher de l’aimer...

EBÈNIA (à part).

Patience! — Ebènia jalouse... — 
Ebènia vouloir à elle seule le cœur 
de bonne Maitresse blanche — 
Ebènia réussir...

MAD' DË STAR.

Dis moi, Ebènia, Claire prend- 
elle au moins quelque soin de la 
jolie petite perruche que je lui ai 
donnée ?..

EBÈNIA.

Moi. pas vouloir faire de peine à 
bonne maîtresse à moi ; mais moi 
obligée de dire à elle que pitite 
mamzelle li pas soigner pitite per­
ruche — li pas donner à manger, 
pas à boire, — li pas mettre au 
soleil... soleil si bon qui réchauffe 
Si bien pitits oiseau du bon Dieu.

MAD' DE STAR

Que me dis-tu là?..
EBÈNIA.

Et moi sûre que pitite perruche li 
mourir bientôt...

MAD' DE STAR.

Tant de négligence, presque de la 
cruauté.

EBÈNIA.

Moi m’y connaître... — pitite 
perruche être du pays à moi... (à 
part). Et moi savoir comment faire 
mourir les oiseaux!..

MAD' DE STAR.

Voici Claire ; laisse nous, mon 
enfant...

EBÈNIA.

Moi chérir toujours bonne maî­
tresse, moi li obéir... (elle prend la 
main de made de Star et la baise). 
Elle aimer les malheureux... tandis 
que pitite mamzelle...

MAD' DE STAR.
Quoi encore?..

EBÈNIA.

Oh! non... moi pas vouloir tou­
jours accuser elle...

MAD' DE STAR.

Parle, je le veux...
EBÈNIA.

Mais vous pas le dire...
MAD' DE STAR.

Eh bien?..
EBÈNIA.

Elle, avoir refusé l’aumône à un 
pauvre, elle avoir chassé li...

MAD' DE STAR.

C’en est trop!.. — vas, mon 
enfant, vas... (Ebènia sort len­
tement, en regardant d’un air 
sombre et jaloux Claire, qui entre 
d’un air triste).

SCÈNE III.
MAD' DE STAR, CLAIRE.

CLAIRE.

Ah! maman! quel malheur!....

3 7Î.



34

MAD» DE STAR.

Qu’y a-t-il?
CLAIRE.

Ma pauvre petite perruche...
MAD» DE STAR.

Eh! bien?..
CLAIRE.

Elle jette de petits cris plaintifs , 
elle bat de l’aile, et ferme ses 
petits yeux... on dirait qu’elle va 
mourir...

MAD» DE STAR (à pari).

Tout à l’heure encore Ebènia 
l’accusait... — ou Claire joint l’hy­
pocrisie à la cruauté... — ou les 
dénonciations d’Ebcnia sont menson­
gères — comment savoir?., (haut) 
venez, mademoiselle...

CLAIRE.

Quoi! maman, me croiriez-vous

MAD» DE STAR.

Peut-être!., venez... — vous 
n’êtes pas digne de concourir à la 
couronne du Marché aux roses...

CLAIRE.

Quelle couronne?..
MAD» DE STAR.

Une coutume Niçoise que je vous 
aurais fait connaître, si vous n’aviez 
pas démérité de ma tendresse...

CLAIRE.

Oh ! maman ! ma chère maman !
( Made de Slar fait sortir devant elle Claire, qui 

pleure; Ebènia réparait et les sv.il des yeux).

SCÈNE IV.
EBÈNIA (seule).

Pauvre pitite !.. Elle innocente... 
mais moi jalouse d’elle... — moi 
méchante — l’accuser souvent, l’ac­
cuser toujours...

N? 4. Romance ETienia.

e nia la ne - grès
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SCÈNE y.

EBÈNIA, LAURE.
LAURE.

Ah! c’est vous, Ebènia; donnez 
moi donc des nouvelles de Claire, 
nous ne l’avons pas vue ce soir au 
marché aux roses, mes amies et moi. 
et nous sommes inquiètes.

EBÈNIA.

Pitite mamzelle méchante, pilile 
mamzelle en pénitence.

LAURE.
Qu’a-t-elle fait?..

EBÈNIA.

Elle avoir empoisonné pitite per­
ruche à elle...

LAURE (se récriant).
Oh!..

EBÈNIA.

Elle avoir refusé charité à un 
pauvre...

LAURE (à part).
Oh! non... je connais trop le 

cœur de mon amie...
EBÈNIA.

Vous fâchée contre elle?..
LAURE.

Pas tout à fait...
EBÈNIA.

Vous pas bonne, si excuser pa­
reille faute...

LAURE.
Je n’excuse rien — je me demande 

seulement qui peut avoir intérêt à 
accuser ainsi notre pauvre Claire ?.. 
{mouvement d’Ebènia) qui peut 
chercher à lui faire perdre la ten­
dresse de sa mère?..

EBÈNIA (à part).
Se douterait-elle?..
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LAURE (à elle-même).

J'ai une idée.. — avant peu. je 
saurai si le cœur de mon amie est 
fermé à tout bon sentiment....

EBÈNIA.

Mamzelle Laure partir, juste au 
moment où arriver pitite mamzelle 
Claire et ses camarades...

LAURE,

Vous m’avez éclairée sur son 
compte, je ne saurais me trouver 
en sa présence... (à part) allons 
mettre mon plan à exécution... 
{elle sort).

SCÈNE VI.
EBÈNIA, OCTAVIE, MARTHE, 

CAROLINE, CLAIRE.
MARTHE.

Venez donc, ma bonne petite 
Claire, voilà plus d’une heure que 
nous vous cherchons; fi! que c’est 
laid de fuir ainsi ses amies...

CLAIRE.

Pardon, mais...
OCTAVIE.

À l’heure où va s’ouvrir, pour 
la première fois de la saison, le 
marché aux roses ; ce marché à 
l’inauguration duquel la fille la plus 
sage, la plus dévouée, la plus 
charitable, a droit à une ravissante 
couronne de roses blanches que, 
d’après un vieil usage, une mar­
chande vient lui offrir au nom des 
bouquetières de Nice...

CLAIRE.

Que m’importe! ma mère m’a dit 
elle-même que j’étais indigne d’un 
pareil hommage...

EBÈNIA (à part).

Je triomphe!..
CLAIRE.

Laissez moi...
OCTAVIE.

Nous te garderons malgré toi...

TOUTES.

Oui... oui...
MARTHE.

Mesdemoiselles, voici la petite 
Verveine, la jolie marchande de 
bouquets. .

CAROLINE.

Ses fleurs sont -aussi fraîches 
qu’elle; je veux lui acheter des 
camélias, pour en orner mes che­
veux...

MARTHE.

Moi, des bluets, pour mettre à 
ma ceinture...

CLAIRE.

Je ne veux que quelques modestes 
- pensées, pour les placer au dessus 

du bénitier de ma mère...

SCÈNE VII.
LES MÊMES, VERVEINE.

VERVEINE.
Mes bonnes demoiselles, voici les 

trésors du Vallon ; voici les roses aux 
doux parfums; le réséda, la Giro­
flée et la Silène; j’ai l’œillet de 
poète pour les écrivains...

CAROLINE.

Et la julienne, pour les cordons 
bleus...
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MARTHE.

Je choisis celui-ci, il est charmant
CAROLINE.

Je prends celui-là, il est du meil­
leur goût...

OCTAVIE.

Regardez donc... — que nous veut 
celte petite, qui vient lentement en 
nous tendant la main?..

E BÉNI A (avec mépris).

Une mendiante !

SCENE VIII,
LES MÊMES, LAURE (en mendiante).

LAURE.

Pauvre aveugle, s’il vous plait!..
CLAIRE (courant à cite).

Aveugle!., oh! la pauvre enfant!.. 
(elle prend le bras de Laure el la 
(juide doucement) venez... venez... 
— ne craignez rien... — appuyez 
vous sur mon bras... — aveugle!, 
oh! qu’elle est à plaindre...

N°6.Chœur et Romance
Moderato assai LAURE

Piano..
lE£=ïE=2 §Ë

*)\ ü f

CHŒUR. /

i

È M / H
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Tl. 7 V

F F i r ttfer $ Tf f V-

Ak!plaignons cet te pauvre fil 
Hr

_ le S on sort est triste etbien cm.

fJ JJ J.VIJ fflj
AK! plaignons cet.te pau vre fil - le Sonsort est triste et bien cm.

el bien cru. el ' Elle est peut ê.tre sans fa . mil le El.le na

- el bien cru-el ! Elle e s tp eut e. tr e s ans fa mil le El le na
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SCÈNE IX.
LES MÊMES, MADe DE STAR. (Elle parait 

et observe avec émotion). — Mouvement 
d’Ebènia qui, seule, l’a aperçue. 

OCTAVIE.

Moi , qui viens d’acheter
fleurs... MARTHE.

des

Moi aussi, je n'ai plus d’argent.

CLAIRE.

Je voulais donner à ma mère quel­
ques belles pensées au corsage de 
velours... — mais cette enfant est 
si malheureuse, que je ne puis 
résister au bonheur de lui faire un 
peu de bien ..

EBÈNIA (c> part).

Malédiction !
Ni moi... CAROLINE.

W. 7. Morceau d ensemble .

Pre nez pauvre pe _ U cet ar.geut est pour

ah1 quel trouble nia _ gi Ce mo nient est bieavous

:W- ■■■?

Vo _tre voix a des cliar - mes
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CLAIRE

Pn .. ez poux que ma mé . Te me Tende son a _ mour
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et les ex au.cevœux

Moiqandou.tais de sonbon cœur jÿ croisjÿ crois a vec ton

croit

de s on 1) on c oeur jÿ cr ois jÿ croismoiquidou tais

cœur jÿ crois j'y crois a .vec ton .teurjÿ crois jy crois a . vec bon
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crois 3 y crois
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LAURE.
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^ lieur

_ lieur

CLAIRE.

ne sainte es.pe _ ran vientm.mimer mon cœur

MS UESTAR.

vous plus de souf.fran je se . ran vo tre soeur

I
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CLAI11F..

Chère petite aveugle, c’est à toi 
que je dois le retour de la tendresse 
maternelle...

LAURE.

Il n’y avait d’aveugle ici que 
Made de Star, et je suis heureuse de 
lui avoir ouvert les yeux... (elle 
dépouille rapidement ses haillons 
de mendiante).

TOUTES.
Laure!..

LAURE (ù Made de Star).

Vous me pardonnerez, Madame, 
une petite ruse qui a fait éclater la 
vérité, et qui vous a prouvé que 
votre fille était toujours bonne, chari­

table, et digne des pieux exemples 
de sa mère...

MAD* DE STAR (tendant la main à Laure).

Merci... (à Claire) Et toi, ma 
fille, dans mes bras!.. — longtems, 
j’ai été trompée 5 longtems, on t’a 
calomniée... — mais la vérité triom­
phe... — ton accusatrice s’éloignera, 
elle emportera loin de nous la honte 
et le remords...

EBÈMA.

Grâce, maîtresse blanche ! grâce 
pour Ebènia!..

VERVEINE.

Cette petite négresse avait l’âme 
bien noire...

N°8 Duettino.

PIANO

EBE NIE, .

Ahljel'a voue, ouije fusbiencou _ pa ■ blePardonnez moi! par.don.nez -

moi1 Que le re.mord te punisse tac_ca - Me: Cruel le _ loi! cnL_el .le
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mon

TSTou ta ;pn -non, non, non, non,

moi aimer pitite mamzelle à présent 
— car elle pardonner comme le 

bon Dieu,

CLAIRE.

Grâce pour Ebènia, chère maman ; 
je suis si heureuse que je lui par­
donne de tout mon cœur... 
daignez faire comme moi...

TOUTES.

Oh! oui, madame...
MAD* DE STAR.

Soit!.. qu’Ebènia parson dévoue­
ment à sa jeune maîtresse fasse 
oublier sa faute — et qu’elle sache 
bien que le cœur d’une mère n’ap­
partient qu’à son enfant.

EBÈNIA.

Moi plutôt mourir que mentir, 
[Reprise du motif de l’introduction).

CLAIRE.

Mais ma pauvre perruche?..
EBÈNIA.

Moi savoir comment l’empêche’ 
mourir... moi sauver elle...

MAD» DE STAR.

Et maintenant, mes chères amies, 
prenez toutes les fleurs du marché 
aux roses, c’est moi que vous les 
offre... — je veux que vous en 
décoriez mes salons et qu’une fête 
improvisée efface des larmes qui 
n’auraient jamais dû couler...

(Pendant ce qui précède, Verveine a distribué des bouquets à tous les personnages).
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{Mad* de Star prend la couronne de roses des mains de Verveine et la place sur 
le front de Claire, qui y est agenouillée devant sa mère. — Tableau).

a me . n . té p ar
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té ces ro .ses é - cio .ses Elle a nié. ri. té par sa chan .
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I
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